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Ces deux portraits à l'huile, oeuvre de l'artiste montréalais Albert Ros, ont été présentés a I'honorable Jean Lesage
et à Madame Lesage parla cité de Verdun, lors de leur récente visite. Par la même occasion, le premier ministre
de lo province dévoilait un portrait offert à l'ex-maire de Verdun, M. Edward Wilson, par ses concitoyens en
reconnaissance des 27 années qu'il consacra au service de sa municipalité. Toute la province, dit M. Lesage, se
joint à Verdun pour vous exprimer sa profonde estime.” Ce à quoi l'ex-maire répondit que le plus beau souvenir
qu'il emportait de son passage dansla vie publique seroit le rôle qu'il tint à jouer d'agent deliaison entre les deux
éléments raciaux de so ville qui à donné au pays le plus bel exemple de bonne entente d'un océan à l'autre.

  

 
Photo couleur Jean-Paul Loiiberté,
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 le Ye Salon national de agriculture couronnera
en février la Famille Terrienne de 1961. Telle est la

decision prise par les directeurs qui président a
cette enquête sociologique. Cela fera suite aux

proclamations des familles Muarsolais (1957),
Bourgeois (1958), Pépin (1959) et Giard (1960).
H s'agit toujours de la glorification de la famille

agricole, cellule vitale des réussites en agriculture
tant au point de vue social qu'au point de vue

économique, Aussi l'échelle d'appréciation pour
évaluer le mérite des familles concurrentes

ac corde-t-elle 45“ € des points auravonnementfamilial.
Comm: par le passé, diverses institutions de

che: nous conjuguent leurs efforts pour réaliser cette
initiative du Salon. Nous tenons à mentionner :

lu Federation des Soctétés St-Jeun-Baptiste et lu
Coopérative Fédérée de Québec les

commanditaires FUCC.erFlLC.F.R. les Cercles
de Fermières, les Sociétés historiques régionales.

la J.R.C. et la J.R.C.F., enfin I' Association
"Education de I'Omario. H convient aussi de nommer

les agronomes et sociologues qui travaillent x:
Leni cusement à la préparation des récits familiaux.

Les directeurx de la Famille Terrienne de 1961
sont: avais, de gauche à droite: Mgr Victor Tremblay.

Société historique du Saguenay.
M. J.-B. Lanctôt, président du comité, Société

«d'Établissement rural: Me Albert Leblanc.
Federation des Sociétés St-Jean- Baptiste du Québec.

M. Léo Fihon, Cooperative Fedérée de Québec.
commanditaire, Dr Paul Boucher, secrétaire du

connté, Service d'Information et Recherches.
ministère prouncial de l'agriculture.

Mile Francine Campeau. ARCF; Dr Gustave Toupin,
Salon national de l'Agriculture, M. Lionel Sorel,

CCC. Mlle Jeanne Larose, UCFR, M. P.-E. Bolte,
Ps, CCC. et Mme Hectorine Moreau, Cercle

des Fernuères. N'apparaissent pas sur cette photo.
le Père Gustave Sauvé, o.mi, d'Ortawa, et

Mme D. Goudreault, de Nicolet. UCFR,
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Suite de page 1

Le maire et député provincial

de Verdun, M. George O'Reilly.

serre la main du premier ministre

   
Jean Lesage au moment

où il lui présente son portrait peint

par l'artiste Albert Ros. qui apparait

à gauche. À l'arrière-plan.

M. Ted Wilson, ex-maire de Verdun.

Photo J.-P. Laliberté



 

1 n’y a rien pour compléter un bon repas comme une

tasse de café bien chaud . . . à moins quece soit une

deuxième tasse. Le riche arôme de bon café qui s’en

dégage vous invite à la détente.

Au déjeuner, au dîner ou au souper, le café est le faites du café!

complément par excellence d’un repas bien apprêté. faites-en
souvent!

A la maison,ne laissez jamais passer une occasion de faites-le bien!

servir du café . . . chaque gorgée procure une satisfac-

tion incomparable.

 

 
Ne buvez que du café frais préparé.
Et pour le préparer, rien de plus
simple .. . mais surtout n'utilisez
ue de l’eau froide et une cafetière
‘une propreté impeccable . . . et

voilà ! Le tour est joué!
Pour obtenir la saveur riche et au-
thentique du café, il faut mettre une
‘mesure à café” par tasse, ou encore
une cuillerée à table comble. Un bon
conseil . . . ne laissez jamais bouil-
lir le café, vous en gâteriez tout
l'arôme . . . Au fait, pourquoi ne
prendriez-vous pas une bonne tasse
de café dès maintenant!

Le café — détente qui enchante!
BUREAU PANAMÉRICAIN DU CAFÉ, CH. 312 1440 OUEST, RUE STE-CATHERINE, MONTRÉAL  



 

Come vont pavidey datiseuxes mars des jeunes comediennes qui, en
ruaillot ar et preds nus, travaillent à assouplir leurs mouvements.
De ge. à d., Jacqueline Rheault, Chela Marthison et Suzanne Rivest.

Nout, co test ne du pedo mi de l'actobatie man de l'expression
corporelle que Suzanne Rivest, avec le sourire, tente de imontrer
aux seunex comédiens de l'Ecole nationale de 
 

Jean Gascon.

 

A la femme de Paris, le
génie de la démarche

Danse RYTHMIQUE, gymnastique,
ballet, expression corporelle, tout cela se res-
semble pour bien des gens mais pour Su-
zanne Rivest, spécialiste dansl’art du mouve-
ment expressif, l’expression corporelle n'est
pas nécessairement de la danse.

Suzanne Rivest est une jeune Canadienne
qui arrive d'Europe oùelle a étudié avec les
meilleurs professeurs pendantplus de quatre
ans, l'expression corporelle sous tous ses
angles. C’est donc elle qui, la première, à
Montréal accorde l'importance voulue à cette
expression du mouvement qu'elle trouve
d'ailleurs négligée sinon ignorée de nos jeunes
Canadiens-français. Après avoir débuté dans
son propre studio c’est maintenant en tant
que professeur attitré de l’École nationale
d'art dramatique dont Jean Gascon assumela
direction, qu'elle continue son enseignement.

L'expression corporelle artistique est un
mouvement expressif visant à traduire un
état d'âme quelconque ou même ne tendant
qu’à améliorer l'expression physique de toute
personne soucieuse d'un peu d'élégance. “II
suffit de regarder les gens marcher dans la
rue pour s'apercevoir de ta lacune de ce côté,”
dit mademoiselle Rivest. “On a terriblement
peur du mouvement, surtout dans les mai-
sons d'éducation de la province, d'ajouter
Suzanne Rivest. Dommage, car le corps a
besoin d'être éduqué autant que l'esprit”.

C’est sans doute afin de permettre aux
jeunes comédiens de se dégager d'une cer-
taine crainte du mouvement et afin de leur
éviter certaines gaucheries qu'on a jugé né-
cessaire de leur faire suivre des cours d'ex-
pression corporelle. Selon Suzanne Rivest,
il ne suffit pas de bien parler avec un vocabu-
laire recherché, il faut aussi connaître, les
bases du vocabulaire du mouvementet c’est
pourquoielle affirme quel'expression corpo-
relle devient alors aussi essentielle au comé-
dien que la diction.

Mais Suzanne Rivest n'est pas que profes-
seur d'expression corporelle car elle mène
bien d’autres activités de front; elle s'occupe
en effet du programme de T.V. pour enfants
“Coucou”, qui passe le samedi matin. Ce tra-
vail avec des petits de 3 à 7 ans est, à son avis,
une expérience uniquecaril suffit de suggérer
un thème, ou un mot À l'enfant pour qu’il
s'exprime seulement car il n’est pas embar-
rassé par la technique. Il agit spontanément.

—BALZAC

A cela s'ajoute un film expérimental de
PO.N.F.: “Je”, réalisé par Louis Portugais.
Cefilm qui fut extrêmement controversé n'a
pas la prétention d'exprimer l’image unique
de Suzanne Rivest qui en est le seul person-
nage. ‘Je veux que le public comprenne,pré-
cise Suzanne Rivest, que le “Je” ce n'est pas
moi, mais l’être humain”. L'essentiel réside,
selon elle, dans la compréhension de l’en-
semble de ce film au titre qui peut sembler
insolent.

Très bientôt elle montera un spectacle au
Théâtre des Auteurs de Marcel Sabourin avec
un scénario de Marie Racine écrit spéciale-
ment pour elle. Et l’on pourait continuer
longtemps à parler de l’activité de Suzanne
Rivest. Cette fille qui à presque fait le tour du
monde, cette jeune Canadienne qui s'est
fait valoir non seulement pour sa souplesse
physique mais pour son esprit, avoue en ter-
minant: “Si mon métier ne m'occupait pas
du matin au soir, j'aimerais m’occuper de
politique; de toutes façons je m'occuperai
sûrement un jour de l'UNICEF, car mes
nombreux voyages dans tous les coins du
monde m'ont fait prendre conscience de la
situation alarmante de tous les enfants de
ces pays qui exige une auction concertée.”

par Stéphane Moissan
photos: Jacques Senécal

 

“L'expression corporelle n'est pas nécessairement de la danse”.
dit Suzanne Rivest. Aussi pour diriger sex élèves, elle emploie
ke tam-tam. Ses élèves tentent d'exprimer le mouvement senti.
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Bobby Howes embrasse l'actrice Reconstitutions à l'exposition Les vapeurs de la cataracte de
J. Garson qui vient d’épouser dédiée à Henri le Navigateur Niagara ont transformé le parc
l'acteur Bill Biff MeGuire. au Musée de la Marine à Paris. Victoria en féerie de cristal.

Choisies vedettes du film Fran. Hiroho Nakamura, soliste de La représentante de la mode Fresques du !Se siècle mises à
vougosiave. Bella Cortes et l'Orchestre de la radio de Tokio, allemande, R. Schwarz, êlue jour par des démolisseurs dans
Elaine Siewart, se félicitent. exécute du Chopin à la B.B.C. par le comité des ambassadrices. une usine de Zutphen, Hollande.

  
Eva Gabor invitée à la T.V. à Russell Cole, 7ans, Melbourne, Ce cigare qui hat de loin ceux “Parlez-vous English?" Yvette

Toronto, aveeEleanor Rousevelt, Australie, as de l'escalade, a de Churchill appartient à Roger LeBlanc, Paris, emberlificote
Aldous Huxleyer autres gloires. gravi Pyramides et Tour Eiffel. Laurent, de Thiéfosse, Lorraine. à la T.V. américaine ces nalfs.

 

Fernand Gravey fait ses débuts Une déesse a changé en maison Le vogi Mahesh a converti à sa L'AustralienneLorraine Smalle:
de metteur en scène. Il dirige la chaussure d'une pauvre veuve doctrine 25,000 âmes au cours entraine sa meute Samoyed avec
le jeu de la jolie Jacot Mille. au Jardin Suspendu de Bombay. de son vovage autour du monde. ce tacot. don d'un ami du Canada.
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 LES DUCHESSES DU CARNAVAL de 1961,

 

parmi lesquelles sera choisie la reine: première rangee,
de g. à d.: Renée Lemelin, duchesse de Lévis,

Barbara Lamontagne, duchesse de Laval,
Jeanne d'Arc Dubé, duchesse de Frontenac,
2e rangée, de g. à d.: Barbara Ann Miller, duchesse
de Champlain; Louise Gagnon, duchesse de Cartier;
Monique Laroche, duchesse de Montcalm, et

Françoise Lavoie, duchesse de Montmorency.

OUS TES CHEMINS mèneront à Québec
du 26 janvier, jour de l'ouverture du

carnaval, au 14 fevrier, le mardi gras précédant
te mercrede des cendres, alors que l’on enterrera
le Bonhomme. L'ancienne capitale est réputée
pour son piitoresque et son hospitalité. Elle
vert de nouveau à la hauteur de la situation
cette aunec. Le succes de ses fêtes attire un
nombie de plus en plus grand de visiteurs
chaque annce, Aucune journee ne sera creuse,
Les principaux événements se dérouleront
judi, le 26. ouverture officielle des réjours-
sances, rehaussées par la présence de notables
ela procession au flambeau des raguetteurs
les 27, 28 et 29 janvier, segnalés par le derby
international d'attelages de chiens qui réunira

environ des plus célèbres mushers de l’Ame-

nique du Nord: samedi, 28: festival de la
basse-ville, sports et danse dans la rue: lundi,
0 ouverture du 48e bonspiel international
que se disputeront 600 curlers: lundi soir.

soutonnement de la rene, choiste entre sept

roles duchesses et grand gala des artistes, une

des poncipales attractions du carnaval: ven-

dredi 3 tevier, Ninales du bonspiel et bivouae

«manoeuvres de l'armee: vendredi soir

muascarade des patineurs et festival dramatique

avec en eu le Gophee du festival. samedr, 4

fevrier, ouverture du tournoi de hockey pee-
wee qui se poursuivra jusqu'au Il février et
au cours duquel plus de cinquante équipes de
toutes les parties du monde convoiteront les
differents trophées: samedi soir, te populaire
bal costume au Colisée, auquel participeront
des milhers de danseurs et mêmede spectateurs:
dimanche 5 février: dans l'après-midi, première
grande parade du carnaval avec chars allégo-
tiques, funfares, bouffons; lundi, 6 février:
fête de nuit des skieurs au lac Beauport, feu
d'artifice, démonstrations populaires dans la
ville; vendredi 10 février: finales du tournoi de
hockey pec-wee: vendreds soir: le fameux bal
de la Régence au Château-Frontenac; samedi,
If fevrier: finales du tournoi de hockey pce-
wee, parade des canots a glace et slalom;
samedi soir: deuxième grande parade du car-
naval: dimanche, 12 février: dans l'après-midi,
course en canols à travers les glaces du Saint-
Laurent: tundi, t3 février, dans la soirée : gala
gustronomuque dans les hôtels et restaurants
reputes de l’ancienne capitale, l'êtes populaires;
mardi, 14 fevrier: mascarade des enfants,
dotise mascarade au Château, dans les rues
et au palais de glace et adieu du Bonhomme
Carnaval a sa ville,   



 

Question de $500,000.

Le sort en est jeté. Le gouvernement américain
it relevé le gant lancé par les tsars des rackets qui
fleurissent sous couvert syndicaliste. Devant une
commission sénatoriale, Kimmy Hoffa, président
de la Fraternité des conducteurs d'’attclage, doit
répondre à plusieurs questions embêtantes.

A-t-il approuvé la dépense de $4,315.98 pour
les enquêtes du propre comité de la fraternité
contre les rackets ?

Comment se fait-il que la Fraternité ait dépensé
$476.092.96 en frais légaux au cours des six pre-
miers mois de 1960 ?

Existe-t-il un lien entre Hoffa et l’underworld
de New-York? Une vingtaine de mobsters ont
été cités.

Pourquoi Hoffa n’a-t-il pas coopéré avec les
monitors du gouvernement américain ?

Pourquoi les teamsters furent-ils si hostiles à
l'égard des inspecteurs du département des postes?

Est-ce que le comité antiracket de la fraternité
à agi dans le cas des fraudes commises (et prou-
vées) par des officiers de différents locaux ?

On le questionnera également, lui, l’homme qui
touche $1,000 par semaine, sur l'emprunt de main
à main de $25,000 qu'il a fait à sa fraternité, sur
le virement de fonds d’un demi-million de dollars
pour le lotissement d’un terrain destiné aux
membres. de la fraternité en Floride et qui ne
serait qu’une fumisterie.

Parlant devant ses débardeurs à Oakland, Cali-
fornie, Harry Bridges, un compère de Hoffa, à
déclaré: “Hoffa et moi. nous ne pouvons nous
soucier des McClellans (animateur de la com-
mission sénatoriale contre les rackets), des Ken-
nedys, des politiciens et des patrons. Ce qu'il
nous faut c’est lutter.”

C'est à ce défi que répond le gouvernement amé-
ricain. La Fontaine en eût fait une fable: Le pot
aux roses et le pot-de-vin. En attendant, Hofla,
présumé innocent jusqu'à preuve du contraire,
peut toujours se retrancher derrière le 5e amen-
dement en prétextant qu'il ne saurait s’incriminer.

 

Sur la sellette. Le président des conducteurs d'attelage, James R.
Hoffa, a été mix en accusation devant un grand jury fédéral sous
l'accusation d'avoir dilapidé plus d'un demi-miltion de dollars des
fonds de sa fraternité dans une entreprise de construction de chalets
pour les membres de l'association. Ces photos ont été prises au
moment où Hoffa témoignait devant la commission sénatoriale
contre les rackets enquétant sur les relations entre chefs et ouvriers.
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LE BREUVAGE DU MOIS:

Orange
SPECIAL 2/29< VOUS EPARGNEZ
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FORMATS : FAMILIAL ET “KING SIZE-BOUTEILLES ET BOI

REGULIERES ET NON ENGRAISSANTES (sans sucre)

 
 



Le
plus

charmant
des

paradoxes

 

  
Celle pugnonne rohe ascmétrique, prévie pour le
printemps Cmais vois pouvez la porter dans le sudi
Vappelle ‘Lpi-Plage” et elle est en catonnade
Cardane. F'épaude droite est découverte, mais on
peur portes ane élole ct tent ost dit, Cest pratique.

Vous allez vous écricr des robes longue.
alors qu'on les porte si courtes” Pourla ville.
out, mers paur le soir les vatet vedeventes
langues, et simples comme vous pouvez le von
dans cette création de Pauline Fregere.
Le ceinture est de ton contrastent.

 

 
x
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—
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Vontayne a churst wn latnage de nuance paprika pane composer ccf ensem-
hte du voir parfait pour le vovage of composé d'une jupe longue et étroite
(ouverte vus le côté) et d'une sorte de murinière, qui retombe comme
ane écharpe du dos donnant uns à Uancolure 1 genre très neuf

Voici fe mode de Prague. Vote fraiche arrivce. De gauche a drone
wn ensemble de cocktail de coton venthétique à surface
plasticisée; une robe de jeune fille. à fupe ample et boutonnec en
avant; une petite robe simple en cotonnade imprimée
d'énormes oranges, avec ceinture verte, et enfin, un cmemble à
roctitcate tro <quarts de vor ornificiclle chine
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On n'a pas tous
les jours dix ans

Javnie vient d'accomplir une nouvelle étape de

son enfance. La Providence a bien voulu la faire

naître dans l'un des foyers les plus huppés de

Hollywood, celui de la flamboyante Jayne Mansfield

et de Mickey Hargity. Dix années n'ont pas flétri

les appas de La sirène. Sirène à l'écran mais chez elle

bonne comme toutes les mamans et aussi attentive

au bonheur de ses enfants. Elle se sent au milieu de

toutes ces jeunesses invitées à la fête des sentiments
de mère poule.

Toute la famille est du party: Jayne, Mickey,

Jayme, Miklos et Zoltan, le petit dernier. Les com-

pagnes de classe de Jaynie sont venues participer à

la joie du jour. H ne saurait être question de cham-

pagne. L'entourage peut être plus relevé mais les

réjouissances ne différent guère de celles qui sont

coutumières de ces événements dans tous les foyers.

La plus alfairée de la maisonnée est Jayne qui cumule

e les rôles d'hôtesse. de chaperon, de serveuse, de

monitrice des jeux, d'arbitre et de souifleuse de

ballons. Elle s'en acquitta avec le bonheur dont elle

sait se tirer des rôles plus périlleux qui lui sont

                    

   

Le moment solennel.
Javnie à formulé
un souhait. Zoltan ext
initié au rite de la
fête. On lui
permet de poser son
séaut sur la table
a cite du gâteau.
Maman prend
soin de lui tenir les
bras qui se porterment
irrésistiblement vers
lex bougies et te
sucre étincelant.
Javnie souffle de toute
la force de sex
poumons. Miklos,
dans les bras de
son pêre, © va aussi de
son supplément de
rafale.

En attendant /es invités, les victuailles sont étalées
sur la table dans le living room où sont déployés
sur le mur du fond les portraits de Jayne en ses
innombrables attitudes à l'écran et à la télévision.

d'habitude confiés, comme vous pourrez vous en,

rendre compte par ces photos de United Press

International. Les dix ans de sa fille semblent plutôt

avoir épanoui cette Hébé à l’éternelle jeunesse.

Album des vedettes
GRAND PRIX DU DISQUE CANADIEN

de C KAC 1960

ANDRÉ BERTRAND

Né à Joliette.

Anniversaire: 22 novembre.

Grondeur: 6 pieds 2 pouces.

Pesanteur: 210 fivres.

Yeux: noirs.

Paue-temps fovori: Les sports.

Aversion: les pédonts, les prétentieux.

DISQUE INSCRIT AU CONCOURS

DU GRAND PRIX:

"Jalousie"

et

"Si toi aussi tv m'abandonnes!®

Lo semaine prochaine:

ANDRÉE CHAMPAGNE 

  

       

Sous l’averse des
confetti sous

laquelle disparaissent
Jayne et Javnie,

la maman se croirait
revenue au jour où

elle sortait de
l'église au bras de

Le plat de
résistance. Le

hbeau-pére de Jaynie,
Mickey, fait rissoler

sur de gril
d'appétissantes et

innombrables
saucisses pour les

insatiables
petits gouffres.

UPI
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Malgré ses airs candides
et ses allures gracieuses. hi
renard est une bête
puante, un noctambule qui
commet ses méfaits
à la faveur de l'obscurite.,
Celui du Canada étant
naguère recherché pour su
fourrure. Une faut pas
cependant peindre
le diable plus noir qu'il n'est,
H détruit quantite de
petits rongeurs aussi

nuisibles que lui.
1! partage parfois son
terrier avec d'autres
petits animaux dont il exige
lover en les croquant.
1 est monogame et pour
la vie, On le chasse a
courre, au tir, a lal fur.
sous terre au moyen
de terriers, au pieg«
dont l'amorce constate de
concoctions nauséahondes
dont le chasseur à le
secret, et du poison. Sa
tanière, très propre.
consiste d'une antichambre.
d'une fosse qui est son
garde-manger, de l'accul
l'habitation proprement
dite. Toutes ces
pièces communiquent
par de longues galeries ou
fusées possédant deux issues.

Photo Canadien Nanonal
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Huitiome-morveille du monde

ROCKEFELLER CENTER
Les anciens donnérent le nom de merveilles a
sept des chefs-d'oeuvre de l'architecture ou de la

suscitaient l'admiration universelle

12

sculpture qui
E n'est pas exagéré d'avancer que Rocke-
feller Center est à juste titre, la huitième

merveille du monde, réunissant comme il le

fait, sur une superficie de quelques acres,
toutes les anciennes merveilles, et les dépas-

sant: tours audacieuses qui deviennent des phares la

nuit, jardins suspendus éclipsant ceux de Sémiramis,
statues colossales, temples de l'art et du négoce!

Une comparaison : la pyramide de Chéops occupe
treize acres. Rockefeller Center, avec toutes ses
merveilles, couvre une superficie de quatorze acres.
La pyramide n'atteint qu’à demi-hauteurcelle de

Rockefeller Center. (Les deux cependant sont com-

posés de pierre de calcaire). Chéops employa
100,000 hommes durant vingt ans pour l’érection

de.son mausolée. Rockefeller embaucha 75,000
hommes, durant dix ans!

En 1928 l'emplacement actuel de Rockefeller
Center était un centre résidentiel comprenant 228
habitations, maisons de rapport, speakeasies, salles
de jeu et autres endroits louches. Ces terrains

 

étaient, et demeurent, la propriété de l'université
Columbia.

À ce moment la société d'opéra Metropolitan,

désirant s'installer dans des quartiers plus vastes
et plus modernes, pria John D. Rockefeller d'obte-

nir pour elle les terrains précités. Ce quifut fait,

par BAIL N'ÉCHÉANT QU'EN 2069 — et À
RAISON D'UN LOYER ANNUEL, DE TROIS

MILLIONS DE DOLLARS. La grande crise

économique survint et le Metropolitan Opera

abandonna la partie. Pas Rockefeller. Il conçut

alors l’idée d’ériger sur ces dieux le plus grand centre

d'affaires et culturel au monde, entreprise, au
début, tout à fait personnelle!

La démolition des vieilles maisons commença

sans retard. Le terrain déblayé, Rockefeller embau-

cha 75,000 chômeurs qui en ces temps de disette

faisaient la queue aux soupes populaires. En plus,

il obtint les services de 25,000 architectes, techni-

cienset artistes.

Soixante différents matériaux furent employés,

à partir de grossières escarbilles jusqu'à ia plus
fine soie!

En 1933 le RCA BUILDING, qui domine le

centre, et qui était alors le gratte-ciel le plus haut

au monde, était terminé. Il suscita d’emblée non

seulement l’admiration mais presque la stupeur.

Audacieuse tour montant à l'assaut des nues et

contenant les dernières merveilles des temps mo-

dernes: climatisation, éclairage a giorno, ascenseurs

éclairs, escaliers roulants, etc, en plus d'une collec-

tion d'oeuvres d'art comparableà celle de tout autre

musée ; des jardins aériens, des tours observatoires,
et le night-club le plus altier au monde, le ‘“RAIN-

BOW ROOM", au 60e étage, qui demeure aujour-

d’hui le rendez-vous de l’élite, où se firent entendre

Beatrice Lillie, Lucienne Boyer et Lily Pons.

Aujourd'hui quatorze autres édifices, pour lu

plupart des gratte-ciel, sont venus s'ajouter au

RCA Building, y compris Radio City Music Hall —

la plus grande salle de spectacle au monde, comp-

tant 6,200 fautcuils et fréquentée chaque année par

plus de 7,500,000 spectateurs!

34,000 personnes habitent le jour ce fabuleux

centre. Ce sont des magnats de la finance, d’innom-

brables secrétaires et plus de 800 ‘’concierges’’ pré-

posés à l'entretien des bâtisses.

Si l’on ajoute à ce chiffre les 126,000 visiteurs

quotidiens on obtient une population de 160,000 —

ce qui surpasserait la population entière d’une ville

telle que Hartford, Connecticut, ou la ville de

Québec!

Les “jardins suspendus” couvrent une superficie

trois fois plus vaste que celle des fabuleux jardins

de Babylone!

On peut manger dans vingt-cinq restaurants, à
des prix allant de cinquante sous à cinquante

dollars par repas! On y trouve plus de 200 magasins,

pharmacies, salons de barbier et de beauté, fleu-

ristes, un dispensaire, des bureaux d’opticiens,

d'orthopédistes, de dentistes, des librairies, trois

écoles, deux banques, un bureau de poste, une sta-

tion météorologique, 19 consulats étrangers, 14

agences d’aviation et 12 bureaux de chemins de fer.

Ajoutons à ceci les postes de radio et de télévision

les plus importants au pays, la Presse Associée, et

nous nous rendons compte qu’il n’est vraiment pas

exagéré de dire que Rockefeller Center est une

“ville au cœur d’une ville’.

Cette étonnante agglomération de quinze édifices,

s'étendant de la 48e à la 5le rue, entre la Cinquième

Avenue et l’Avenue des Amériques, a donné nais-

sance à une nouvelle rue, Rockfeller Plaza, qui, à

son tour, donne son nom au centre.

Une fois par année, ordinairement le deuxième

dimanchede juillet, cette rue est fermée — attestant

ainsi le fait qu’elle demeure la propriété de l’univer-

sité Columbia.

Toutes ces bâtisses sont reliées entre elles par des

corridors luxueux creusés à une profondeurde trois

étages dans le sol!

Face au RCA Building est le ‘Channel’, magni-

fiqueallée, fleurie en été, s’agrémentant de vasques

et de fontaines, et où se répandent à l’heure du petit

déjeuner les milliers de travailleurs de ces ruches

merveilleuses que sont les buildings altiers qui
l’entourent.

L'allée conduit au ‘Lower Plaza‘, enfoncé à

quelques mètres du niveau dusol, et où se déroulent

des spectacles constants. En été le Lower Plaza est

un café en plein air. En hiver il se transforme en

patinoire. Autourflottent les drapeaux des Nations

Unies. Le point de mire du Plaza est la magnifique

statue de Prométhée, oeuvre de Paul Manship.

J Extraordinaire perspective de ces gigantesques édifices obtenue
avec une caméra ordinaire par le photographe Wendell
MacRae. A la base, la statue de Prométhée.
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d'une hauteur de I8 pieds, pesant huit tonnes et
recouverte d'or. Sur le mur de granit rouge qui lui
sert d'arrière-plan se lit cette inscription d’Eschyle:
“Prométhée, maitre des arts, apporta aux mortels
le feu puissant”.
À Pâqueset à Noël se déroulent ici des cérémonies

religieuses. La Chorale Rockefeller (composée d’em
ployés du centre) chantent des hymnes appropriés.

Rockefeller Center, agglomération de seize édifices rivalisam

en hauteur et en splendeur. Ville au coeur d’une ville. H couvre

une superficie de quatorze acres et demie. Par suite d’une

illusion d'optique, la bâtisse de Time and Life que l'on aperçoit

à l'arrière-plan, ne compte que 48 étages tandis que l'édifice

central en possède 70. À l'avant-plan quatre bâtissesfameuses:
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À la Noël un arbre gigantesque s'y dresse —

d’une hauteur de 75 pieds et plus — offert par les

différents États du pays. Cet arbre magique est

illuminé par plus de 4,000 ampoules électriques,

rouges ct blanches, munies de réflecteurs en or.

Pour lc touriste un peu pressé, les nombreux

guides de l'endroit sont une aide précieuse. Jadis

ces cicérones étaient des hommes. Au début de la
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General Dynamics, Palazzo d'Italia, British Empire Building

et La Maison Française. Ici également se trouvent les bureaux

d’Eastern Airlines et de U.S. Rubber. Au premier plan éga-

lementles deux tours jumelées de la cathédrale St. Patrick, le

plus pur joyau de l'architecture gothique française au pays

et le rendez-vous dontinical de l'aristocratie irlandaise.

crise économique, professeurs, médecins, architec-
tes et artistes y trouvèrent un gagne-pain, notam-
ment Gregory Peck et Larry Parks. Aujourd'hui
ces “guides”sont des jeunesfilles, triées surle volet,
âgées de 20 a 25 ans, de belle apparence, cultivées.
en état de répondre à toutes les circonstances
qu'il s'agisse d'aveugles ou de délégations d'étu-®
diants étrangers. Rosaire Dion-Lévesque
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Marchez comme
sur un Coussin!

Avec les semelles
intérieures

1 AIR-PILLO
du De. Scholl
vos pieds 

Semeiles aérées

pour 65° seulement
Cette sernelle-miracle,
moëlleuse et douce, allège
agréablement vos File re-
posers vos piede l'orteil au @
talon. Soulage les callosités

 

. diminue la fatique La
i marche.

Pointures pour hummes et
femmes. Essayes-les. Dans pharmacies,
magasine à rayons, de chaussures, ou 5-104.
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Ou que vous souffriez de

douleurs arthritiques
et rhumatismales

Vite! Massez l'endroit sensi-
æ ble avec du MANTHOLATUM

RUB A CHALEUR PENETRANTE.

Quel soulagement contre la
douleur! Quel bien-être pour

6 les mains, genoux, hanches,
épaules! Procurez-vous-en
aujourd’hui un tube.

Nouveau Mentholatum
| Rub à chaleur pénétrante

DAussi merveilleux pous soulager vite deuleurs ot «@
molsises musculaires. Non Muileux. Na tache pas.
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‘Ce livre touchant à sa fin, un aim, venu me voir au bar,
un ane qui me connait bien, me dit:

J'espère, qu'ayant lu ton bouquin, les lecteurs auront
l'explication de ce phénomène étrange.

Quel phénomène ?

Celui de ton éternité, | ntin, quot, ça (ait quelque chose
comme (rente ans que Lu as cessé toute activité publique . . .

Ne charrie pas: un peu moins que ça .. .
et tu toujours dans le coup! Des gosses ame-

rncains de 12 ans, que arrivent à Paris en vacances, n'ont
rien de plus pressé que de venir à ton bistrot pour te de-
mapder un autographe. Parce que leur père, eu leur grand-
1-2. ou leur arriére-grand-pere. on ne siit plus, leur a parle
d'un type qui s'appelle Georges Carpentier. Ne dis pas non:
J'en ai encore vu un l'autre jour.

Et'alors ?
Ftalors, met, je ne comprends pas. Et c'est pourquoi

Je veux que tu m'expliques, que tu nous expliques.

Mais expliquer quoi et comment ?

Après tout, (u as cu une belle carrière, c'est une affaire
«ntendue, mais tu n'es pas le seul. 11 y a eu des champions
de tel ou tel sport, dont personne ne prononce jamais le
nom, et qui ont pourtant eu des carrières aussi belles que la
tienne, sinon plus belles . . .

Écoute, vieux, tu m'intéresses beaucoup, seulement j'ai
du boulot. Tiens, tu vois, cing clients qui arrivent .. .

Promets-moi seulement que tu mettras dans ton bou-
quin ce que je viens de te raconter!

“Voilà qui est fait”

Savez-vous ce qui n'a fait penser à rapporter les lignes
précédentes que l’on peut lire à la fin du livre de Georges
Carpentier “MON MATCH AVEC LA VIF"? Fh bien,
c'est la photo que vous voyez reproduite dans cette page.

Cette phato, elle vient d'être prise à londres où Georges
Carpentier était l'invité d'honneur du National Sporting
Club. C'était en souvenir des années de 1920 à 1922, alors
qu’il était champion mondial des mi-lourds. I! venait de
battre, à la première ronde, le champion anglais Joe Beckett.
If avait défendu avec succès son titre, en particulier contre
Battling Levinsky et Ted 1cwis. Georges Carpentier avait
aussi connula défaite. C'était le 2 juillet 1921 alors que le
Français, pesant à pcine [69 livres, avait tenté l'impossible
en s'atlaquant au champion mondial des lourds, Jack
De.dhsey.

En tout cas, au cours de la soirée-souvenir dans laquelle
Carpentier a rencontré ses anciens adversaires Beckett,
lewis ainsi que Bombardier Billy Wells, on a demandé au
Français quelle était <a recette de jeunesse. Georges a voulu
faire une démonstration et, commerien, il a sauté pardessus
une chaise, comme on le voit, ici. Carpentier a ensuite
déclaré: "Ce n’est que pour vous montrer que je suis en
condition. Je suis marié à une femme de trente ans plus
reune que moi ct je me comporte comme un jeune homme”.
Oni, Georges a épousé, il y a cing ans, un ancien modèle.
Brigitte Massie. Tes deux vivent heureux à Paris où Car-
pentier a toujours son bar et où il ne cesse de saluer des gens
qui lui rappellent des souvenirs. Ft, c'est justement à cause
de sa défaite aux mains de Dempsey, que le nom de Car-
pentier est toujours demeuré dans l'esprit des gens.

Une comparaison: Jack Dempsey n'a-t-0 pas commencé
à connaître la popularité le iour où il a été défait par Gene
Tunney ? Oui, ce livre de 280 pages sur sa vie, avec quel
plaisir je l'ai parcouru. Un un style simple, fourmillant
d'expressions qui font images, Georges Carpentier raconte
toute <a vie, de sa plus tendre enfance jusqu'à nos jours.

Quel palmarès! Georges n'a-t-il pas remporté les cham-
pionnats suivants: France et Furope chez les mi-moyens:
Furope chez les lourds: du ntonde ches les mi-lourds ?
Un plus, si l'on tient compte des titres de ce qu'on appelait
la boxe française, Georges Carpentier a remporté les hon-
neurs dans toutes les catégories! Que de combats n'a |

pas pre? Ft cela depuis son adolescence. Oui, il n'avait

    

 

 

que |2 ans à sa première apparition dans l'arène! Ft c'était
pour le championnat régional de boxe française. a Béthune,
tout près de chez lui, à 1 iévin-les-1 ens.

Dans cette compétition. il n'existait pas de catégories.
l'es vingt engagés se mesuraient les uns contre les autres,
sans aucune distinction de poids. Malgré cela, Carpentier
se classa second. Fn semi-finale, il réussissait mêmel'exploit
peu banal de battre un certain Legrand qui pesait 71 kilos
alors que lui ne faisait osciller l'aiguille de la balance qu'à 35.
C'était le 4 décembre 1906. Disons ici que déjà François
Mescamps était son protecteur et qu’il le demeura toute
sa vie.

le 9 mars 1907. Carpentier était candidat au championnat
du monde des amateurs (boxe française). S'il y avait des
catégories. cette fois. Georges ne pesail toujours que 35
kilos et il se mesurait contre des adversaires allant jusqu’à
50. Carpentier ne fut battu que par Mazoire, alors âgé de
20 ans.

Ouelques mois plus tard. dans le championnat du Pis-
de-Calais, à Béthune encore, le jeune Français remporta le
titre et. le 1! mars 1908, à Paris, il était proclamé champion
du monde amateur de boxe française. I! n'avait aue 14 ans!
En octobre 1908, Georges Carpentier faisait ses débuts chez
les professionnels! 1e ler novembre, il l’emportait sur un
adversaire redoutable, Fd. Salmon, grand favori. Le verdict
fut disquatification et on bâcla tout de suite une revanche.

Savez-vous à quelle limite avait été fixé le combat ? Je
vous le donne en mille. 20 rondes! Carpentier était encore
là à la 18e et c'est malgré lui qu’on l’enleva de l'arène.
Tout de suite, on réva des plus grandes choses pour Car-
pentier et le journal “Les Sports” publiait: “Carventier a
conquis ses ralons de grand pugiliste, car, en vérité, c'est un
grand nugiliste que ce petit bout d'homme de 15 ans qui a
tenu dix-huit rounds de trois minutes devant un combattant
de tout premier ordre et a même failli le vaincre dans la
nremière partie de la rencontre. Ft d'ici quelques années.
Carpentier sera, cela est indiscutable, un champion. un vrai
champion qui, à son poids, pourra se mesurer avec n'importe
ouel boxeur du monde‘, Paroles prophétiques que l'avenir
devait se charger de vérifier.

Ft les combats se succédaient : en 1909, le 4 mars,le 18, le
6 avril, le’ 11 mai, Je 26 juin, le 17 juillet, le 15 octobre, le 23,

 

Au cours du banquet qui lui
était offert au Café Royal de

Londres, Georges Carpentier
a rencontré un grand nombre

de ses anciens adversaires qu'il
a tous défaits. De gauche à

droite, debout: Terry Downes,
Harry Mizler, Freddie Mills,

Tommy Milligan, Len Harvey,
Kid Berg, Fed Broadribb.

Alf Mancini et Jack Petersen.
Assis dans le même ordre:

Jimmy Wilde, Bombardier Billy
Wells, Georges Carpentier

et Joe Wilson.

pri~2 A B6 ans, I'idole de la boxe

se

   

puis le 24 novembre. les R et 22 décembre. Au total: 1S
combats, en tenant compte de deux ou trois livrés le mér
soir! Fn 1960, 36 rencontres dont deux pourle championnat
mi-moyen d'Europe contre Young Joseph et Harry Lewis.
Ft Carpentier n'avait que 16 ans!

Oui, en France, nombreux ont été les intellectuels autre se
sontintéressés à la boxeet quil’ont suivie de près, Carpentier
en particulier. Dans la préface d’un livre publié par Carpen-
tier sur sa vie, en 1911, Tristan Bernard s'exprimait de la
sorte: “J'ai eula bonne fortune,le 23 octobre dernier, d’assis-
ter à ce match inoubliable où. pour la première fois, un
champion de France battit un authentique champion
d'Angleterre.

“Je n'ai pas la prétention d'apporter des impressions
nouvelles sur ce combat qui a été cxactement décrit. Ft après
avoir raconté la rencontre qui avait soulevé l'enthousiasme
même des Anglais, qui ‘’n'hésitèrent pas à dire que la France
pouvait être fière d’avoir donné naissance à Carpentier **
Bernard concluait: “Il n'y avait plus à plaisanter avec les
Français, puisque la France est capable de produire des
hommes comme Carpentier.

“C‘est un langage qui semblerait excessif à tous ceux qui
ne comprennent pas le sport.

to L'admirable performance de notre champion contre
Harry Lewis, justifie nos plus hautes espérances.

“Si, comme tout autorise à le penser, le jeune Lensois
prend encore du poids et de la puissance, on se demande si
un Carpentier de 80 ou 85 kilos, exceptionnellement vite
et précis, ne pourra pas tenir en échec les terribles hommes
de couleur qui régnent en maîtres, à cette heure, dans le
cercle enchanté . . ."*

, De 1912 à la fin ce sa carrière en 1926, Georges Carpentier
livra moins dé combats, beaucoup moins, soit au rythme de
$ ou 6 par année. à l'exception de 1921. alors qu’il ne
combattit que Jack Dempsey. Aujourd'hui, on crierait au
scandale si un jeune commençait à livrer rencontres sur ren-
contres, à comptes de l'âge de 12 ans. On aurait raison sans
doute. À 66 ans, Georges Carpentier jouit d'une seconde
jeunesse. Et n'oublions pas que Carpentier a fait la première
guerre dans laquelle il s’est grandement distingué, ayant été
vité deuxfois à l'Ordre du Jour poursa belle conduite aufront.
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Georges Carpentier, champion du Nord et du Pas-de-Calais. à quinze
ane cn IY A manifestant deja Uotatte du champion qu'il devait être.

 
“Voilà pourquoi jo surs resté jeune”, déclare Georges cn sautant par-
dexsus utte chaise à son hôtel de Londres, où il va être l'hôte d'honneur
d'un souper du National Sporting Club. Il fut champion du monde mu-
lourd de 1920 a 1922. Jack Dempsey le knockouta en quatre rondes cn
1421, Georges à encore le pas alerte. “Je ne hoix pas, dit-il: je ne fume
pas of je fais de la sciamachic (shadow boxing). Jaccomplis de longues
marches et des exercices de souplesse. tous les jours.” En plus de tenir
son restaurant à Paris, il aide sa femme dans son salon de couture.
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11 n'y & pas si longtemps, au conseil municipal, alors

qu'il était question de la Commission athlétique ct de
ses activités, on parlait de la brutalité de la boxe et que
d'autres choses encore. On rapprochait pugilat ct
animalité. On prétendait qu'il n'y avait que des gens
de bas étage, de piètre niveau intellectuel. qui pouvaient
s'y intéresser. Une autorité à l'abri de tout soupçon, le
grand intellectuel françai François Mauriac, dans
“La Revue Hebdomadaire” de Paris, écrivait le 2
juillet 1921, quelques heures seulement avant ce qu'on
a appelé ‘’le match dusiècle’, entre Georges Carpentier
et Jack Dempsey:

 

“Si, selon un mot fameux, nous ne sommes pas en
France assez fiers de notre Malebranche, il faut convenir
que nous le sommes assez de notre Carpentier. Assez.
d'ailleurs, ne signific pas trop. De toutes les aleurs
humaines, celles d’un champion peut être goûtée uni-
verseHement: il n'existe pas cinquante fuclais ni dix
Américains pour comprendre le ps r que nous prenons
à Phèdre: mais l'éloquence du poing est accessible à
tout venant en ce monde. Surtout le ‘’noble art”,
comme on dit, dispense à ses fidèles un précieux bien :
la sécurité dans l'admiration: car le knock-out porte
avec lui son évidence et si Georges triomphe de Demp-
sey, nous serons sûr de détenir le meilleur cogneur du
monde habité.

 

  

“... Les adorateurs de Georges nous invitent eux-
mêmes à confondre des ordres de grandeursi différents,
ainsi qu’en témoigne l'enquête d’un journal du soir
touchant l'issue du match Carpcntier-Dempsey. Les
plus éminents personnages interrogés, tels que MM.
Coolus et Maurice Chevalier, proclament qu’ils parient
pour Georges parce qu'il est plus intelligent; il parait
que le tout n’est pas de cogner dur; il faut que le poing
demeure au service de l'esprit; et s'il est vrai que la
face du nègre, de qui j'ai oublié le nom et qui fut le
champion du monde,ne révélait pas une vie intérieure
intense, c'est vrai aussi que Gcorges montre sur toutes
les cartes postales lc plus intelligent et le plus grave
sourire.

À

celte insistance des initiés pour affirmer dans
la boxe la part essentielle de l'esprit, je trouve une
grandesignification : jusque en ce dursiècle, les Français
continuent de mettre au-V'ussus de toutl'intelligence. et
Jes fervents du “noble art” professent, comme Descartes
et comme Pascal, que la pensée fait la grandeur de
l'homme, Pascal, adolescent mathématicien, tout brû-
lant de libido scienti, osait écrire à la reine de Suède,
que le pouvoir des rois sur leurs sujets n'est qu'une
image du pouvoir des esprits sur les esprits qui leur
sontinférieurs. Il appelait souverains ceux qui se sont
élevés à un haut degré de connaissance. Bien éloignée
d'être choquée, la reine lui répondait: “S'il m'était
permis de m'échapper de mes vastes forêts, je volerais
vers votre patrie, autant pour vous prier d'instruire une
grosse ignorante que pour vous admirer de plus près.
Vous êtes le précepteur du genre humain et le flambeau
du monde . . ." Il est plus d'un roi, aujourd'hui, qui
passerait volontiers l'Atlantique afin d'admirer dans la
victoire de Georges le triomphe de l'esprit français sur
le procédé que vante une . ! lame fameuse: ‘“Enfoncez-
vous bien cela dans la tête”. Vainqueur de Dempsey.
Georges sera le flambeau du monde moderne: une
foule immense, à son retour, l'étouffera d'embrasse-
ments et l’étourdira de ses cris d'amour. Ah! ne soyons
pas de ces esprits chagrins qui comparent à la pauvreté
de nos poètes et de nos savants, à la misère de nos
inventeurs, au dénuement de nus laboratoires, l'opulen-
ce que ce héros conquiert à coups de poing: son royaume
est de ce monde et ce mondele comble, l'accable de ses
dons. Au vrai, Georges a de quoi séduire les plus aigres
intellectuels: il approche, s'il ne le réalise pas tout à
fait, de ce type de l'honnète homme, cher à Pascal et
au chevalier de ‘Méré. 1) n'est guère en effet de littéra-
teurs et moins encore de philosophes qui ne portent
enseigne ni qui ne sentent leur métier: leurs feutres et
leurs cheveux dénoncent encore des poètes ci les ro-
manciers le sont jusqu'au bout de leurs ongles souvent
tachés d'encre: et si beaucoup de jeunes écrivains
d'aujourd'hui pratiquent les sports et se livrent. au
soleil du matin, à des contorsions suédoises, il en est

La gloire de Georges Carpentier |
par François Mauriac

d'autres qui de l'échine ployée, la portrine creuse et le
petit ventre mroclament de quel déni souffre leur corps.
Les boxeurs de profession se signalent eux aussi, dés
l'abord, par unc figure marielée et basselée. Rien de tcl
chez Georges qui porte l'habit avec une élégance stricte
et dont le visage grec souffre « - juste ce qu’il faut
d'asymétrie pour rappeler des Apoilons qu'un coup de
pioche efflura au mement de leur exhumation. Ses
muscles ne roulent pas indiscrètement sous le drap de
son habit du soir; et il doit décontenancer les brutes
qu'il assomme rien que par sa terrible grâce d'ange
exterminateur! “1 faut qu'on ne puisse dire qu'il
est ni mathémat nm prédicateur, ni éloquent mais
honnête homme. Cetle qualité universelle me plait
seule. Quand en voyant un homme on se souvient de
son livre, c'est mauvais siene.” Compliétons cette pensée
de Pascal: c'est égalemeit mauvais signe quand, en
voyant une figure, on se souvient qu'elle fait profes-
sion d'être cognée. C cite cxipence de Méré et de Pascal,
nous la trouvons déformée dans le peuple d'aujour-
d'hui; st au théâtre, au cinéma, sur le ring, il adore le
gentleman cambrioleur, le gentleman boxeur, le crimi-
nel en smoking, c'est pour le plaisir d'adntirer, en ce
parfait homme du monde, délices du faubourg Saint-
Germain, un être qui ne trahit pas sa spécialité. Qui
niera que le charme propre a Georges Carpentier est de.
n'avoir pas l'air d'un boxeur ou de n'en avoir l'air
(me confiait une dame) que juste assez pour que nous
nous enchantions, à son propos. de ce qu’exprime le
vers de Baudelaire:

“Dansla brute assoupic, un ange se réveille™

  

 

“En un de ces billets où surabonde le bon sens,
l'oncle Bertrand, dans “L'Écho de Paris’. se scanda-
lisait de ce que le public, qui idolâtre le champion de
boxe, ignore jusqu'au nom du champien d'escrime,
“ce sport si français’. Comment le peuple ne mettrait-il
le boxeur au-dessus du bretteur ? D'abord, le peuple
toujours comprit mal les rites du duel, ces cérémonies
qui, à force de n'être presque jumais funèbres, lui
semblent ridicules; il préfère d'instinet un combat où.
sans risquer sa vie ni celle de l'adversaire, sans déranger
de témoins ni de médecins, sans frais de voiture et
enfin sans prêter à rire, on rosse proprement la personne
qui vous a marché sur le pied. Mais il est une raison
plus profonde qui assure au champion de boxe sa proé-
minence. L'entrainement. commel'a conçu notre héros.
réalise un équilibre physique, une harmonie qu'on
admire rarement chez les maîtres d'armes. Peut-être,
a son insu, Georges Carpentier flatle-t-it en nous la
nostalgie d'Athènes, telle que nous la recréons en lisant
Phédon et le Banquet. Il nous plivrait de ne point
douter du gout de Georges pour la métaphysique; nous
souhaiterions qu’on l'ait vu au cours de M. Bergson.
Les jeunes Athéniens, triomphateurs au stade. quand
le front chargé d'une épaisse couronne de violettes,
ivres el précédés d'une joucuse de flûte, ils rencon-
traient Socrate et que cet homme merveilleux commen-
çait à les interroger. le coeur leur bat nec plus de
violence qu'aux corybantes. Comme de jeunes Anglais
d'aujourd'hui, ils vouaient leurs jours à la perfection
du corps: mais ils savaient qu'ils possédaient une âme
et que cette âme ne possédait de pire ennemi que ce

corps. Recueillons l'enseignement. chrétien déjà. que
Platon met dans la bouche de Socrate: ‘Pendant que
nous serons dans cette vie, nous n'approcherons de lu
vérité qu'aulant que nous nous éloignerons du corps.
que nous renoncerons à tout commerce avec lui, si ce
n'est pour lu nécessité seule: que nous ne lui permet-
trons pas de nous remplir de sa corruption naturelle, et

que nous nous conserverons purs de toutes ses souillu-

res jusqu'à ce que Dieu vienne nous délivrer.“ Pour

jurer que Georges, nanti de tant de gloire, d'amour et de
dollars, est fe mortel le plus heureux, il importerail
de connaître sa vie intéricure: s'il risque tout l‘enjeu
de son bonheur sur son merveilleux corps, un knock-
out de Dempsey suffit à sa ruine. Hl faudrait, au soir

de ce désastre. que son âme n'eûf “us été méconnue ni
délaissée et qu'elle püt consoler et soutenir ce corps

vaineu! Et c'est peut-être alors, pour un (el esprit mal
fait. que Georges commencerait d'être intéressant!”

 

 

  

  

 

    
 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 
 

   

 

 

 

                     

 

                                                 

 

                        

 

        

 

   

15

 



 
I

}

|

i

I
\

nw

   ANEnan,§ fot

 

NCMIES SH
LES VITERIRES COMPLETESES

 

N'ENVOYEZ PAS D'ARGENT MAINTENANT
PAYEZ QUE SI YOUS OBTENEZ SATISFACTION
Nous vous invitons à essayer la formule DOLLAVIM
endant 30 jours et A ne payer que si vous êtes satis-

fait. Mécouvrez vous-même le grand bien que cette
formule peut vous faire au point de vue bien-être
apparence et entrain. Laissez ls formule DOLLAVIM
éprouvée vous aider à conserver votre force et votre
énergie et à éliminer la fatigue due à un régime défici-
taire en vitamines. Le plan DOLLAVIM a aidé des
milliers d’hommien et de femmes dans toutes les sphères
de la société!
les capaules Dollavim doivent vous donner satisfac-
tion, ou vous n'avez pas à payer un sou pour cette
offre généreuse! Si les capsules produisent tous les
eifeta que vous copéres. yous n'aurez que
$1.00 yer (plua quelques centspa pad a . Spour frais d'expédition. -

toaura pas d'offre plus équitable

7
CHAQUE CAPSULE nd

CONTIENT

ulbe Ross 15mg. |Aside Folge 0.25 mg, te  

  

 

  

  

   

  

Vitamime À 5,000 L.U. Cakiom 30 mg.
Vitam 01 Img Cadet 01 mg.

vies D? 25mg. Prosghors mg
vitamme 06 I mg. te 10mg

Vitamme 612 27e. 0
Vitae C 18mg me o ig
viteseD SOUL o.
Niscaamde 14mg I= 1 me
4-poniothènate Moyen 1me
de caiciom Smg lots 025mg

Nous vous invitons à compare la

force de cette formule avec celle de
toute autre préparation de

vitarunes el de minéraur

DOLLAR VITAMIN PLAN
46 Perth Ave, Terante $, Out
‘ui, J'accepte votre offre d'esnai du PLAN DE VITAMINES À
UN OOLIAR, tel qu'annoncé dans “La Peine".
Veuillez m'envoyer une proveson d'essai de 30 jours des
CAPSULES DOLLAVIM complètes tel qu'indiqué ci-dessous.
Je vous payers; $1.00 (plus quelques cents pour frais d'expédi-
lion}, seulement mi s'obtiens entièer satisfaction autrement,

me n'aurai ren à payer. l'une façon où de l'autre, je garderai
a provimnn de M jours!

11 vot entendu que je ne suis pan obligé de continuer le plan
DOLLAVIM et que je peus annuler tout enva futur nmporte
“juan, POUFVU QUO JO Vous fame connaître ma décimon, q: ue
roure à l'avance

Nom

Adresse

Ville cu Prev.

Cette offre de lancement est limitée à ceux qui n'ont Jamas

encore profilé de ce plan. Lena
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Seulement *1 par mois aussi
longtemps que vous le désirez
Actuellement, des milliers de Canadiens dépensent plus d'argent pour les vitamines
qu’ils ne le devraient, et c'est dommage! La qualité de toutes les marques de vitamines
est semblable. Elle doit l’être, parce que la préparation des vitamines est strictement
contrôlée. La seule chose qui ne peutêtre contrôlée est le prix que vous payez.

Comment éviter de payer des prix exorbitants
Comparez la formule ...comparez le prix!

Il existe un grand nombre de formules de vitamines — (et encore plus de diversité dans
les prix!) Certaines formules sont plus complètes que d'autres, car elles contiennent plus
d'ingrédients en plus grandes quantités. La seule façon de découvrir exactement ce que
renferme une capsule, est de lire l'étiquette de la bouteille. Lisez la formule . . . les
forces . . . les ingrédients et le prix! Nous vous invitons à comparer la fameuse formule
DOLLAVIM avec toute autre marque. Comparez ses ingrédients et les forces avec les
marques semblables qui se vendent beaucoup plus cher. Ensuite, jugez-en vous-même.
Nous croyons que vous découvrirez enfin qu'il existe une capsule contenant les ingré-
dients essentiels qui peuvent s'avérer salutaires pour vous, tout en étant sans danger.
car aucune prescription n'est requise.

Maintenant comparez le prix

Si vous désirez savoir exactement combien vous pouvez économiser aur les capsules
complètes, profitez de l’offre sensationnelle DOLLAVIM sans risque ci-dessous!

ECCAVEZ GRATICÀNOSFRAUC!
VITAMINES et MINÉRAUX//£GeléeRoyale

Maintenant, pour un dollar seulement
par mois, vous pouvez bénéficier de
toutes les vitamines et minéraux que
les autorités en diététique reconnais
sent, comme absolument néceasaires
pour le bien-être. Et de plus, vous
pouvez maintenant essayer cette for-
mule complète sans dépenser un sou!
Sans les quantités suffisantes de vita-
mines essentielles, vous ne pouvez
espérer vous porter à merveille. L'or-
sanisme continue à employer des v
mines chaque jour, donc sans provision
quotidienne adéquate,il peut survenir
un abaissement du nivesu de votre
santé au point de vue de l'alimenta-
tion. Vous pouvez vous sentir fatigué
et abattu. Vous pouvez avoir une
sensation de manquer d'énergie. Bien
que cessymptômes puissent être causés
par d’autres causes qui, si elles per-
sistent, doivent être portées à l’atten-
tion d'un médecin, il est reconnu
qu'une nutrition défectueuse pendant
une période prolongée peut lentement
miner vos forces et votre énergie.

COMMENT LES CAPSULES DOLLAVIM
PEUVENT VOUS ÊTRE SALUTAIRES

Voilà pourquoi la formule complète et
éprouvée LLAVIM v'eat avérée si
précieuse comme supplément alimen-
taire et si importante aux hommes et
aux femmes qui, bien qu’ils soient
normalement en bonne santé, reasen-
tent tout de méme une fatigue, par
suite d’un régime déficitaire en vita-
mines et minéraux et désirent une
formule logique pour les aider à main-
tenir les fonctions normales de l'or-
ganiame pour jouir pleinement de
« vie, tout en payant un prix raison.
nable!
Chaque capsule DOLLAVIM com-
plate est scientifiquement composée
pour vous fournir ingrédients purs,
v compris tous les minéraux et vite-
mines que l’on considère essentiels
dans l'alimentation humaine, PLUS
LA GELÉE ROYALE.

 

QUALITÉ ET FORCES
GARANTIES

La pureté de chaque ingrédient des
capsules DOLLAVIM est rigoureuse-
ment contrôlée et garantie. forces
maxima indiquées sur chaque étiquette
sont maintenues. La qualité n’a pas
été amoindrie à aucun point de vue.

 

Comme des milliers de gens ont
participé à ce plan merveilleux,
nous avons pu réaliser des écono-

: mies considérables, à partir du
| moment où nous achetons les in-
grédients de base, jusqu'au moment
où cette formule est entre vos mains.
® Nous achetons les ingrédients
directement en grandes quantités
d’une des sources lea plus aûres au

| monde, et nous les obtenons aux
| plus bas prix possibles. i
© Nous produisons en quantités |
considérables d'après des méthodes

: hygiéniques et modernes qui dimi- |
. nuent les prix de revient. i
© Nous placons les capsules auto.

| matiquement dana des emballa;
' en plastique qui maintiennent
. prix au minimum pour vous. |

+ Nous expédions des quantités |
| fraîches immédiatement, et mous |
n'avons pas de surplus. !
® Nous vous expédions directe-
ment, par le moyen le moins dis
pendieux, le distributeur le plus |

; ûr, c’est-à-dire le bureau de poste. |
® Nous expédions régulièrement |

| tous les deux mois et nous n'avons
aucune dépense de saison morte. |

|

 

! ® Nous tenons nos dossiers auto.
matiquement, grâce à un équipe-
ment électronique efficace pui
élimine des erreurs coûteuses.

ESSAYEZ LE PLAN DE VITAMINES À UN
DOLLAR PENDANT UN MOIS ENTIER

Ne payez rien si les résultats ne vous
donnent pas entière satisfaction.
En adhérant au Plan de vitamines à
un dollar maintenant, vous ne vous
engagez en rien! Lorsque vous recevrez
votre premier essai de 30 jours, prenez
tout simplement une capsule
DOLLAVI par jour, pour vous
rouver que cette formule peut vous
aire du bien. Mais comme c'est vous
qui en décidez, vous n’aurez rien à
payer, si vous n'êtes par entièrement
satisfait, et si vous ne désirez pas
recevoir d'autres vitamines! Veuillez
tout simplement nous avertir avant
l'envoi du mois suivant, ou employer
la carte pratique fournie, et nul autre
envoi ne sera fait.
Mais si vous tes satisfait de ce plan,
comme tant d'autres personnes le sont,
vous n'avez rien d'autre à faire! Nous
vous facturerons seulement $1.00 (plus
quelques cents pourfrais d'expédition)
pour la provision du premier mois et
nous veil ns à ce que vous receviez
automatiquement des provisions pour
deux mois de capsules DOLLAVIM,
de préparation nte, tous les deux
mois, aussi longtemps que vous le
déaire;res.
Le plan Dollavim pratique vous four-
nit une bonne provision de capsules
DOLLAVIM a notre bas prix apécial
de vente directe de $1.00 seulement
(plus quelques cents pour frais d'ex-
pédition pour chaque provision de 30
Jours, soit une économie de plusieurs
ollars pnr rapport a valeur de

détail. pe pro
Vous ne prenez pas le moindre risque.
ous pouvez discontinuer ce plan

lorsque vous le désirez aane dépenser
un sou de plus et en nous avertissant
simplement de votre décision quelques
jours avant votre expédition bime-
atrielle. Profitez de notre offre réné-
reuse. Envoyez le coupon dèa
maintenant!

DOLLAR VITAMIN PLAN, 485 Perth Ave, Toronte 9, Ont.
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